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I. Ere chrétienne et date de la Nativité

Ce n’est que bien plus tard que s’implanta dans le monde 
chrétien la coutume de fixer les années relativement à la date 
de la naissance de Jésus. Notre chronologie a été établie par 
les calculs du moine Denys le Petit (VIème siècle), qui choisit 
pour la naissance de Jésus le 25 décembre de l’an 75.3 de Rome 
et fit ainsi coïncider l’an 1er de l’ère chrétienne avec l’année 
754. Cette manière de compter, utilisée assez tôt par les anna­
listes et dans la vie privée, ne fut adoptée officiellement qu'a- 
près plusieurs siècles (p. ex. à la cour pontificale au Xème siè­
cle) et ne devint universelle qu’après l’an mille.

Le point de départ des calculs de Denys le Petit est inexact 
de quelques années. En effet, nous savons par l’évangile de 
saint Matthieu (II, I, 16, 19; cfr aussi Luc I, 5 dans le même 
sens) que Jésus est né, a été adoré par les bergers et les mages, 

. a été transporté en Egypte du vivant d'Hérode le Grand et que 
c’est durant le séjour en Egypte qu'Hérode mourut (Mt. II, 19, 
21). Or, Hérode le Grand — la chose est maintenant certaine 
— est mort dans les jours qui précédèrent la Pâque de l’an 4 
“avant” l’ère chrétienne (750 de Rome), entre le 1er et le 14 
Nisan, donc fin mars ou début d'avril. Si on fait le total des 
40 jours qui vont de la nativité à la présentation au temple 
(Luc II. 22 suiv.), du temps requis pour le retour à Bethléem 
où eut lieu l’adoration des Mages (Mt. II, 1 suiv.), pour la fuite 
en Egypte (Mt. II. 13, 19), il semble nécessaire de compter au 
moins 4 ou 5 mois entre la naissance de Jésus et la mort d‘Hé- 
rode le Grand, et probablement davantage si l’on tient compte 
de l’âge maximum des “saints innocents” mis à mort, âge cal­
culé par Hérode d’après les indications des Mages (Mt. II, 16), 
et la durée de la dernière maladie d’Hérode (Josèphe, Ant. 
XVII, 6, 1). C’est donc en l’an 5 ou peut-être même 6 ou 7 
avant l’ère chrétienne que doit se placer la naissance de Notre- 
Seigneur.

Quant au mois et au jour, qu’il nous suffise de rappeler que 
la date du 25 décembre n’est pas dérivée d’une tradition histo- 
rique remontant aux origines. Durant les quatre premiers siè­
cles, les écrivains ecclésiastiques ne sont pas d’accord; diverses 
dates sont indiquées, par exemple le 20 mai. C’est à Rome que, 
dès 336. la fête de Noël au 25 décembre apparaît pour la pre­
mière fois formellement attestée ; d’Occident elle a passé en 
Orient à partir du dernier quart du IVème siècle. L'origine de 
cette date du 25 décembre reste discutée ; la plupart inclinent à 
y voir une réaction voulue du christianisme contre l’influence 
d’une fête païenne ; à la célèbre fête du soleil, au solstice d hi­
ver, Natalis Invicti (jour où le soleil commence à croître), on
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